
 

 

Retrouvez plus d’objets sur  

musees.isere.fr  

Certaines personnalités historiques semblent 
parfois associées à jamais à un objet. Tel est le 
cas d'Anne-Marie Mingat-Lerme et de sa ma-
chine à écrire Olympia 8 Tacite qui posent sur 
cette célèbre photographie prise en septembre 
1944 à la Préfecture de l'Isère. 
 
Anne-Marie Mingat-Lerme, sans doute plus con-
nue sous son surnom de « Mimi », est une figure 
attachante de la Résistance iséroise. Secrétaire 
à la mairie de Domène sous l'occupation, elle 
fournit de faux papiers à des résistants et à des 
familles juives qui tentent de fuir les persécutions 
du régime de Vichy. Avec sa mère Marthe, elle 
héberge Félicia une jeune fille juive âgée de 12 
ans qu'elle fait passer pour sa cousine  
parisienne. Elle est également agent de liaison 
pour les maquis du Grésivaudan. 
 
 
 

 
À la Libération elle devient secrétaire de Roger 
Bonamy, président du Comité départemental de 
Libération (CDL) de l'Isère installé à la Préfecture. 
Elle y retrouve aussi le nouveau préfet Albert  
Reynier qui fut son chef à la tête du secteur 6 de 
l'Armée secrète. C'est sur cette machine qu'elle 
tape alors les premiers communiqués officiels du 
CDL, du préfet Reynier et du commandant dépar-
temental des Forces françaises de l'intérieur Alain 
Le Ray, qui instaurent le Gouvernement provisoire 
de la République française en remplacement de 
l’État français du maréchal Pétain. 
 
Mimi quitte ses fonctions en 1946 en emportant la 
machine que Reynier lui laisse à disposition. 
Après une belle carrière dans l'administration elle 
reçoit de nombreuses distinctions dont le titre de 
Juste parmi les Nations. Elle n'a de cesse  
également de transmettre auprès des plus jeunes 
les valeurs de la Résistance et de tolérance. 
 
Après la disparition de Mimi en 2017 à l'âge de 99 
ans, son fils fait l'honneur aux collections du  
musée de s'enrichir de cette machine qui a  
contribué à écrire l'Histoire. 


